
ANALYSER SES OBSERVATIONS
CARACTERISTIQUES PROPICES AU DECLENCHEMENT

CHERCHER PLAQUE SUR COUCHE FRAGILE  p.53

5 – 6  : instabilité probable

3 – 4  : instabilité possible

EN 1 POINT, INSTABLE SI 2 DES 3 CRITERES
•   Couche fragile avec ≥ 5 

•   Initiation avec peu de surcharge par ex. CT SC ou SP < 14, RB ≤ 3)

•   Propagation nette dans tout le bloc par ex. ECT P ≤ 22, RB bloc entier

EVALUER L'INSTABILITE D'UNE PENTE
•   Combiner tests et profi l de neige

•   Inclure les autres informations disponibles (transport de neige…  )

•   Attribuer plus de poids aux points défavorables 

•   Comparer votre estimation à la situation régionale (BERA)

•   Ajouter une marge de sécurité si résultats divergents

LES GRAINS DE NEIGE

WINTERJOURNAL
Di� érence de taille ≥ 1 mm ?

Différence de dureté ≥ 2 niveaux ?

A moins de 1 m de prof. ?

Grains ≥ 1 mm ?

Dureté = poing ?

Grains persistants ?

•

•

•

•

•

•

interface

couche

tendre

- tendre

- gros grains

- grains peu variables

- grains persistants
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FRAGILES
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Givre de surface 

Grains ronds 
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Neige roulée Neige roulée 

Neige fraiche 

Neige roulée Neige roulée 

Particules reconnaissables Particules reconnaissables Particules reconnaissables 

o

Grains fi ns w

LE LONG DU PARCOURS
•   Observer l’enfouissement des skis

• Test du bâton pour détecter une structure de plaque

• Chercher activement les signes d’instabilité

SIGNALER UNE AVALANCHE
•  Lieu, date/heure, altitude de la zone de départ et fi n de l'avalanche

•  Taille (1-5), longueur de l'avalanche, largeur et hauteur de la cassure

•  Cassure linéaire/ponctuelle, couche fragile sèche/humide

•  Départ spontané ou déclenchement provoqué, à distance ?

•  Nature de la couche fragile impliquée

PROFIL DE NEIGE

1. Noter les infos générales

2. Réaliser le profi l de neige  p.52

3. Réaliser les tests de stabilité  p.54

4. Estimer la stabilité du manteau neigeux en ce point  p.50

OBSERVATIONS DE TERRAIN

• Emplacement peu risqué, représentatif  p.51

• Manteau neigeux intact, uniforme, défavorable

SONDE 
GRADUEE

PROFIL 
DE NEIGE 
À L‘OMBRE

PARTAGER SES OBSERVATIONS
 Saisir les données par ex. sur RegObs.

4 255736 210384 >
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PREVOIR 
DES MESURES 

EVALUER LE RISQUE 
POUR DECIDER

TAILLE DE LA PENTE ? 
Ensevelissement facilité par la topographie ?

QUANTITÉ DE NEIGE MOBILISABLE ? 
Epaisseur et largeur de la cassure potentielle ?

PIÈGES DE TERRAIN ?
Topographie (écoulement et zone de dépôt) ? Traumatisme ?

MULTI-VICTIMES ? FACTEURS AGGRAVANTS ?
Absence d’ilôts de sécurité ? Autonomie des participants ?

Positionnez les curseurs pour évaluer les conséquences

?

ESTIMER LES CONSEQUENCES : REPONDRE À

1  PETITE AVALANCHE ~100m3

S’arrête dans les pentes raides, 
ensevelissement peu probable, peut faire 
chuter en terrain extrême.

2  AVALANCHE MOYENNE ~1.000m3

Peut atteindre le pied des pentes raides,
peut ensevelir ou tuer des personnes.

3   GRANDE AVALANCHE ~10.000m3

Peut traverser des terrains plats, peut 
détruire des arbres isolés.

4  TRES GRANDE AVALANCHE 
~100.000m3

Longueur > 1km, peut détruire des zones boisées.

5  AVALANCHE D’AMPLEUR 
EXCEPTIONELLE
Atteint la vallée, peut dévaster le paysage.

TAILLE DE L’AVALANCHE 

CLASSE D’INCLINAISON DES PENTES

MODEREE : < 30°                   TRES RAIDE : à partir de 35°
RAIDE : à partir de 30°          EXTREME : à partir de 40°

EVALUER LE RISQUE D’UN 
PASSAGE CLE

RECOMMANDATIONS

CONSEILS DE SORTIE, FRÉQUENCE, TAUX D’ACCIDENTS MORTELS

Éviter tous les terrains avalancheux.  
Très rarement prévu. 
Environ 1% des victimes.

Rester sur les descentes et itinéraires ouverts si peu expérimenté. 
Eviter les terrains raides et tenir compte des zones de coulée. 
Prévu quelques jours par hiver. 
Environ 30 % des victimes en France.

Rester sur les descentes et itinéraires ouverts si peu expérimenté. 
Evaluation minutieuse du manteau neigeux, choix prudent de 
l’itinéraire et ajout d’une marge de sécurité sont nécessaires, en 
particulier dans les pentes raides correspondant aux endroits 
dangereux décrits dans le bulletin. 
Prévu environ 30 % de l’hiver. 
Environ 50 % des victimes.

Identifi er les caractéristiques préoccupantes. 
Choix prudent de l’itinéraire, en particulier dans les pentes raides 
correspondant aux endroits dangereux décrits dans le bulletin. 
Ajouter une marge de sécurité en cas de situation avalancheuse 
typique de couche fragile persistante. 
Prévu environ 50 % de l’hiver. 
Environ 20 % des victimes en France.

Être attentif aux zones isolées d’instabilité potentielle et tenir 
compte du danger de chute. 
Evoluer un par un en terrain extrême. 
Prévu environ 20 % de l’hiver.  
Environ 1 % des victimes.

SITUATIONS AVALANCHEUSES TYPIQUES

SAT

LOCALISATION 
ET DUREE

Partout, plus 
prononcées en 
altitude. 

Actif pendant la 
chute de neige, 
s’atténue 
après.

Distribution 
très variable, 
en lien avec le 
terrain. Plus 
prononcée 
hors forêt. 

Actif pendant 
le transport de 
neige, 
s’atténue 
après.

Couche fragile 
répandue, 
rupture au 
point de 
moindre 
épaisseur du 
manteau.

Persiste tant 
que couche 
fragile peu 
enfouie.

Dépend de 
l’orientation et 
de l’altitude. 

S’aggrave si 
réchau� ement 
diurne ou pluie.

DEPARTS 
SPONTANES

caractéristiques possibles non (si seule 
SAT)

caractéristiques

DECLENCHE-
MENT A 
DISTANCE

caractéristique rare (si seule) caractéristique rare

INDICATEURS
TYPIQUES

Quantité 
critique de 
neige fraîche. 

Activité 
avalancheuse 
récente / en 
cours.

Signes de 
transport de 
neige par le 
vent. 

Activité 
avalancheuse 
récente, 
fi ssures devant 
les skis.

Grains 
anguleux 
enfouis. 

Woums, 
fi ssures devant 
les skis.

Manteau 
neigeux 
humide. Les 
skis 
s’enfoncent en 
profondeur. 

Nombreux 
départs 
spontanés.

GRAVITE Couche de 
surface avant 
la chute ? 
Conditions 
favorables au 
frittage ?

Age et 
distribution de 
la neige ventée 
?

Distribution de 
la couche 
fragile et 
profondeur  
d’enfouisse-
ment (profi ls et 
tests) ?

Première 
humidifi cation 
? Epaisseur 
humidifi ée ?  
Bon regel ?

MESURES Peu de 
mesures 
e�  caces : 
patienter 1 ou 2 
jours, 
privilégier les 
terrains 
parcourus et 
peu pentus.

Tracé judicieux 
pour éviter les 
zones 
préoccupantes 
?

Être attentif 
aux transitions 
de terrain et 
aux zones de 
moindre 
épaisseur. 

Garder une 
marge de 
sécurité.

Prévoir des 
horaires et s’y 
tenir.

ESTIMATION DE LA ZONE DE DEPOT D’UNE AVALANCHE

0 200 400 m

0

100

200

m

Rapport 1:2 ≈25°

Option 1:  Mesurer l’azimut depuis sa trace. L’horizon de la 
cassure potentielle ne doit pas dépasser 25°.

Option 2:  Mesurer la distance sur la carte entre ma trace 
et la cassure potentielle. Cette distance ne doit pas 
dépasser 2x le dénivelé vertical.

COUCHE FRAGILE ACTIVE ET SOLLICITABLE ? 
Temporaire ou Persistante ?

PLAQUE PROPICE À LA PROPAGATION ?
Friable ou Dure ?

FORTES VARIABILITES DANS LE MANTEAU NEIGEUX ?
Rarement ou fréquemment skié ? Traces récentes ?

AUTRES DANGERS ?
Avalanche spontanée ? Dévissage ? Chutes de pierres ? …

Positionnez les curseurs pour évaluer le danger

ESTIMER LES DANGERS : CLAIREMENT FAIBLES OU ELEVES ? 
SINON REPONDRE À

CRITICITE DE LA SITUATION ?
Combiner les dangers et conséquences.

MESURES POUR REDUIRE LE RISQUE ? 
•Dangers : choisir terrain moins raide, …
•Conséquences : skier un-par-un, …

DECISION : RISQUE RESIDUEL ACCEPTABLE ?
Evaluation fi able ? Facteur humain ?
Poursuivre ? Renoncer ?

RISQUE

MESURES

 RESSENTI
Attente ?

Emotion ?
Pression ?

Confi ance ?
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WINTERJOURNAL
Benjamin Reuter, Chris Semmel

OBSERVER​ 
ANALYSER​
DECIDER

Traduit et adapté avec le soutien de  
Alexis Mallon, Laurent Valbert, Sébastien Escande,  

Karen Bockel et Neige Calonne.

FIGURE: Une avalanche déclenchée par un skieur parcourt typiquement  
une distance horizontale 2 fois supérieure au dénivelé vertical (rapport 1:2,  
trait rouge). Les avalanches illustrées s’arrêtent à l’endroit où le trait rouge 
intercepte le terrain. 



241122_Schneeanalyse Booklet_1920_100x170_FR_SZE.indd   3241122_Schneeanalyse Booklet_1920_100x170_FR_SZE.indd   3 26.11.24   11:3826.11.24   11:38



04

GRAINS DE NEIGE 	  Page de couverture, recto​

SITUATIONS AVALANCHEUSES TYPIQUES 	  01

TAILLES D’AVALANCHES & ZONE DE DEPOT 	  02

MANUEL D’UTILISATION 	  05

PREPARER ET DECIDER AVEC            	  06

LA METHODE            	  07

TABLEAU : EVALUER LE DANGER LOCAL 
    EXEMPLE 	  08 
    FICHES À REMPLIR 	  10 – 48

TABLEAU : EVALUER LES PASSAGES CLES 
    EXEMPLE 	  09 
    FICHES À REMPLIR 	 11 – 49

INSTABILITE – LES BASES 	  50

OBSERVATIONS DU MANTEAU NEIGEUX 	  51 – 59

TABLEAU : PROFIL DE NEIGE ET TESTS 
    EXEMPLE 	  60 
    FICHES À REMPLIR 	  61 – 83

SITUATIONS AVALANCHEUSES TYPIQUES (détaillé) 	  84 – 89

PREMIERS SECOURS ET NUMEROS D’URGENCE 	  90

EN CAS D’ACCIDENT D’AVALANCHE 	  91

DEFINITION DES NIVEAUX DE DANGER 	  92 – 95

EVALUER LE RISQUE D’UN PASSAGE CLE – Approche complète  	  96

ANALYSER SES OBSERVATIONS 	  Dernière page, recto​

OBSERVATIONS DE TERRAIN 	  Dernière page, verso​

D C M R

D C M R

241122_Schneeanalyse Booklet_1920_100x170_FR_SZE.indd   4241122_Schneeanalyse Booklet_1920_100x170_FR_SZE.indd   4 26.11.24   11:3826.11.24   11:38



05

MANUEL D’UTILISATION 

On peut utiliser le livret dans 3 modes interactifs :

​1/ MODE EVALUATION

2/ MODE OBSERVATION

3/ MODE INTERPRETATION
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M

R

D

C

PREPARER ET DECIDER AVEC 

1. Niveau de danger
2. Situation avalancheuse typique
3. Endroits dangereux
4. Description détaillée du danger 
5. Situation météo
6. Informations manteau neigeux

D C M R

Choix du massif

Choix du terrain

COMMUNICATION
• �Avant la sortie : présenter la sortie prévue, les plans alternatifs,  

le matériel à préparer et le planning

• �Au passage clé : donner les mesures à suivre; pour une prise de décision en 
groupe, présenter le raisonnement en suivant les étapes du schéma DCMR.

1

2

3

4

IDENTIFIER LES PASSAGES CLÉS 
remplir tableau p.11-51

• �Lister toutes les pentes raides ≥30° le long et au-dessus de 
l’itinéraire

• �Eliminer de cette liste les pentes qui ne correspondent pas aux 
endroits dangereux du BERA, sauf les terrains extrêmes (≥40) 
toujours considérés comme passages clés.

• �Eliminer les pentes au-dessus de votre itinéraire si le  
déclenchement à distance et les départs spontanés ne sont pas 
prévus ou si vous n’êtes pas exposés à sa zone de dépôt (aidep02).

POUR CHAQUE PASSAGE CLÉ :  
remplir tableau p. 09-49 avec aide p. 96

ESTIMER LE DANGER 
Estimer la probabilité de déclenchement.

ANTICIPER LES CONSEQUENCES
Estimer la gravité d’un déclenchement.

PREVOIR DES MESURES
Prévoir le comportement à adopter pour réduire le risque  
en se basant sur les dangers et conséquences identifiés.

EVALUER LE RISQUE
Estimer la criticité de la situation en combinant les dangers  
et conséquences «restantes » après mesures 
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Mesures : adapter son 
comportement

Danger : probabilité d’un 
déclenchement

Le danger est–il clairement  
faible ou élevé selon
• �Niveau et description du  

danger (BRA)

• �Signes d’instabilité

• �Traces récentes

Sinon, répondre aux questions :
• �Couche fragile active et 

sollicitable ?

• �Plaque propice à la  
propagation ?

• �Forte variabilité du manteau  
neigeux ?

• �Autres dangers ?

Risque résiduel : estimer  
la criticité de la situation

• �Quelle sont les incertitudes  
dans l’évaluation ?

• �Effet du facteur humain sur  
son évaluation ?

• �Décision : Risque résiduel 
acceptable ? 

• �Réduire la probabilité  
de déclenchement ?

• �Réduire les conséquences  
d’un déclenchement ?

Conséquence : gravité 
d’un déclenchement

• La taille de la pente ?

• �Quantité de neige 
mobilisable ?

• Pièges de terrain ?

• �Multi-victimes / facteurs 
aggravants ?Risque 

accep-
table

D C M RLA METHODE 

fa
ib

le
 

él
ev

é Risque élevé : 
chercher des 
alternatives

Risque considérable :
que si mesures efficaces et 

évaluation fiable 

faible élevé 

POUR CHAQUE PASSAGE CLÉ :  
remplir tableau p. 09-49 avec aide p. 96

La structure de pensée pour la gestion des risques s’appelle « DCMR » 
et intègre les étapes Danger, Conséquences, Mesures et Risque. Dans le 
cas du danger d’avalanche, le schéma ci-dessous illustre le processus, 
jusqu’au «Risque résiduel» qui prend compte des mesures.
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EVALUER LE DANGER LOCAL

METEO LOCALE : identifier son influence sur le manteau neigeux

OBSERVABLES LOCALES : affiner le bulletin

SITUATIONS AVALANCHEUSES : bulletin + observations locales

AUTRES DANGERS SYNTHESE RESUMÉ

Date : 

Signes d’instabilité

 «Woums»

 Fissures sous les skis

 Avalanches récentes

 Neige dure / glacée
 Manque de neige
 Humide / profonde
 Brouillard
 Chaud / Froid
 Vent

Profil avec tests

Obs. surface

 Surcharge

 Transport

 Humidification

Précipitation  surcharge ?

Endroits dangereux

SAT 1 :

SAT 2 :

Lieu : 

Vent  transport ? Iso 0  humidification ?

Déclenchement

 spontané     à distance

 spontané     à distance

facile / probable

difficile/rare

5
4
3
2
1

5
4
3
2
1

facile / probable

difficile/rare

Taille Criticité

Criticité

S
A

T 
1

S
A

T 
2

Belledonne

30 cm de fraiche /  
24h

peu de transport

x

x

0°C @ 1600m,  
pas de réchauffement

pa
rto

ut

X

X

X

X

20 / 3 / 22

2500
2000

2 woums

2100 m, N : profil simplifié

Couche fragile 
persistante !

ECTP7

base
solide

gg


a



> 1800 m

couche fragile  
   persistante

neige fraiche

pentes à 
l‘ombre

partout, pire 
en altitude

danger principal :  
avalanche 
bonnes condi de ski 
choix prudent de sortie 
éviter grandes pentes

X

X

x

x
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Criticité

EVALUER LES PASSAGES CLES

PASSAGE 1 PASSAGE 2 PASSAGE 3

LIEU, ORIENTATION, ALTITUDE, INCLINAISON

PASSAGE 4

DANGER

CONSEQUENCES

DANGER

CONSEQUENCES

DANGER

CONSEQUENCES

DANGER

CONSEQUENCES

CONSEQUENCES

DANGER

MESURES

RISQUE

Lac bleu 
2010 m, NO
≈ 35°

plaque de 30 cm

120 m 80 m

large

autres skieurs

bas de pente

suivre
traces,
garder
distance

assez haut haut„ok“

skier
1 par 1,
donner
départ

1 par 1
avec zone
limitée

pas evident

pentes de côté

bcp de traces

terrain doux

trop profond

non

petite

sous rocher

60 m

Le Saut
2600 m, SE
> 35°

Royal
2860, NO
> 30°

dans **** couche fragile ?

plaque ?

gorge ! falaise

epais

possible ?

non non

X

X X X

X X
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EVALUER LE DANGER LOCAL

METEO LOCALE : identifier son influence sur le manteau neigeux

OBSERVABLES LOCALES : affiner le bulletin

SITUATIONS AVALANCHEUSES : bulletin + observations locales

AUTRES DANGERS SYNTHESE RESUMÉ

Date : 

Signes d’instabilité

 «Woums»

 Fissures sous les skis

 Avalanches récentes

 Neige dure / glacée
 Manque de neige
 Humide / profonde
 Brouillard
 Chaud / Froid
 Vent

Profil avec tests

Obs. surface

 Surcharge

 Transport

 Humidification

Précipitation  surcharge ?

Endroits dangereux

SAT 1 :

SAT 2 :

Lieu : 

Vent  transport ? Iso 0  humidification ?

Déclenchement

 spontané     à distance

 spontané     à distance

facile / probable

difficile/rare

5
4
3
2
1

5
4
3
2
1

facile / probable

difficile/rare

Taille Criticité

Criticité

S
A

T 
1

S
A

T 
2
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Criticité

EVALUER LES PASSAGES CLES

PASSAGE 1 PASSAGE 2 PASSAGE 3

LIEU, ORIENTATION, ALTITUDE, INCLINAISON

PASSAGE 4

DANGER

CONSEQUENCES

DANGER

CONSEQUENCES

DANGER

CONSEQUENCES

DANGER

CONSEQUENCES

CONSEQUENCES

DANGER

MESURES

RISQUE
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INSTABILITE – LES BASES

DEFINITION​

L’initiation et la propagation de la rupture contribuent de manière égale  
à l’instabilité d’une pente. Une faible stabilité signifie qu’une rupture est 
probable dans une couche fragile et qu’elle va se propager, déclenchant  
le glissement de la plaque.  

MANTEAU NEIGEUX INSTABLE

La stratigraphie d’un manteau neigeux est défavorable quand :

•	des couches cohésives (plaque) siègent au-dessus de… 
•	couches plus tendres et avec des grains plus gros (couche fragile) qui  
	 sont enfouies à moins d’1m de profondeur 

 

TESTER L’INSTABILITE EN 1 POINT

Les résultats des tests de stabilité sont défavorables quand

•	une rupture nette traverse la colonne testée… 
•	… aux premiers coups 

ESTIMER L’INSTABILITE D’UNE PENTE

Les tests de stabilité seuls ne permettent pas d’estimer correctement 
l’instabilité d’une pente (représentatifs dans seulement dans 60 à 80% des 
cas). Ils doivent être combinés avec des profiles de neige.

Pour extrapoler les observations en un point à l’échelle de la pente, on se  
base sur les éléments qui sont à la source du problème (par ex. la nature  
de la couche fragile) et on cherche si ils peuvent être généralisés à la pente. 

0,5 – 1 mm

2 – 4 mm

1 – 2 mm

dc

egf

PLAQUE 

COUCHE FRAGILE

Exemple d‘une stratigraphie défavorable avec  
les types et tailles des grains de neige 
typiquement associés.
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OBSERVATIONS DU MANTEAU NEIGEUX
Les méthodes d’observations détaillées ici fournissent des données  
supplémentaires pour évaluer l’instabilité du manteau neigeux. Ces  
observations sont particulièrement utiles dans la situation de couche  
fragile persistante et quand les signes d’instabilité sont rares.

OBSERVATIONS SIMPLES LE LONG DU PARCOURS  
•	�observer des signes d’instabilité («woum», fissures devant les skis, 

avalanches récentes)
•	Tester la profondeur de pénétration
•	Test du bâton pour détecter grossièrement la présence de couche  
	 fragile et de plaque
•	Tester la formation de fissure sous les skis dans bosse/creux de neige

PROFIL DE NEIGE 
CHOIX DE L’EMPLACEMENT

Sécurité

•	Pente courte, sans piège de terrain
•	Pente < 30° quand la situation avalancheuse est critique

Manteau neigeux

•	Intact (éviter zone tracée par ex.)
•	Représentatif (éviter zones d’accumulation par ex.) 
•	Stratigraphie représentant la situation avalancheuse
•	D’épaisseur uniforme autour du profil (sonder)
•	Plutôt plus fin que la moyenne (souvent plus instable) 
•	Dans une pente raide (sauf si la situation est critique).

INSTABILITE

OBSERVATIONS
STRA-
TIGRA-

PHIE

INITIATION DE LA 
RUPTURE

PROPAGATION PAGE

Profil de neige oui non non 52

Profil de neige &
M

oui partiellement partiellement 53

Rutschblock  
(2 × 1.5 m)

oui oui oui 57

CT (30 × 30 cm) oui oui partiellement 54

ECT (90 × 30 cm) oui (oui) oui 56

PST non non oui 59
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ORGANISATION GENERALE

On combine profil de neige et tests de stabilité.
1. Choisir endroit adéquat (s’aider de la sonde) p. 51.
2. Saisir localisation, date/heure, météo.​
3. Creuser le puit avec la sonde dans un coin​
4. Réaliser les tests de stabilité p. 52 – 58.
5. Réaliser le profil de neige p. 52.
6. Relier les couches fracturées du test aux couches fragiles observées  
	 dans le profil de neige. Compléter le profil si besoin.​
7. Reboucher les trous.

FIGURE : Le profil de neige dans une paroi de côté à l’ombre et les tests  
de stabilité de l’autre côté de la sonde dans la paroi.

SONDE  
GRADUEE

PROFIL  
DE NEIGE  
À L‘OMBRE

PROFIL DE NEIGE
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PROFIL DE NEIGE 

PROCEDURE

•	�Préparer une paroi verticale et lisse

•	�Mesurer la température de surface à l’ombre

•	�Mesurer le profil de température tous les 10 cm ; en même temps…​

•	�Identifier les couches de la surface jusqu’à un mètre de profondeur ou 
jusque sous la couche fragile active. Chercher des différences de dureté 
ou visuelles.​

•	�Pour chaque couche, déterminer taille, puis type des grains, dureté, etc.​
aide page de couverture (verso). 

INTERPRETATION  
Identifier la présence d’une stratigraphie défavorable : plaque sur couche 
fragile (voir grains typiquesdernière page) 
 

ANALYSER LE PROFIL DE DURETÉdernière page

DETECTER LES COUCHES FRAGILES POTENTIELLES 

On analyse les caractéristiques des couches de neige du profil.  
A chaque interface entre couches, on attribue :
	 • si grande différence de taille de grains (≥ 1 mm) = M
	 • si grande différence de dureté (≥ 2 niveaux) = M
	 • si l’interface se situe à moins de 1 m sous la surface = M

Si l’une des couches attenantes :
	 • est constituée de gros grains (≥ 1 mm) = M
	 • est très meuble (dureté 1, poing) = M
	 • est constituée de grains persistants (eCDg) = M

Compter les M à chaque interface :​
5 – 6 M : présence probable d’une instabilité​
3 – 4 M : présence possible d’une instabilité​
0 – 2 M : pas de couche fragile critique
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TEST DE COLONNE (COLUMN TEST CT) 

PROCEDURE

•	�Isoler une colonne de neige 30 cm × 30 cm (pelle et/ou scie,  
cordelette pour paroi arrière). 

•	�Poser la pelle à plat sur la colonne puis exercer les séries de coups :  
10 coups de la main à partir du poignet,  
10 coups à partir du coude, et 10 coups à partir de l’épaule. 

•	�Quand une rupture apparaît, enlever la partie fracturée au-dessus de la 
rupture et déterminer le type de rupture. 

•	�Continuer le test jusqu’au 30ième coup sur la colonne restante. 

LA RUPTURE SE DECLENCHE : 

… en isolant la colonne		   coup 0
… pendant les coups à partir du poignet	  coup 1 –  10
… pendant les coups à partir du coude	  coup 11 – 20
… pendant les coups à partir de l’épaule	  coup 21 – 30

FIGURE
Observer attentivement 
la colonne de neige lors 
du test pour repérer le 
départ de la rupture.
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TYPE DE RUPTURE

SUDDEN PLANAR
La rupture a une surface lisse, est 
immédiate, et la partie fracturée se 
détache facilement du reste.

rupture 
rapide 
avec 
surfaces 
lissesSUDDEN COLLAPSE

La rupture est immédiate et  
s’accompagne d’un tassement visible.

RESISTANT PLANAR

Plus que un coup est nécessaire pour 
propager la rupture à travers la colonne. 
La rupture peut apparaitre immédiate-
ment mais la partie fracturée ne se 
détache pas facilement du reste.

rupture 
difficile 
ou 
surfaces 
irrégu-
lières

PROGR. COMPRESSION
La rupture est diffuse dans une zone 
verticale de plusieurs cm (pas dans un 
plan unique). 

BREAK La rupture est irrégulière.

 
NOTATION

Dans l’ordre : CT, nombre de coups jusqu’à la rupture, hauteur de la 
rupture dans la colonne (@ … cm, depuis le sol = 0 cm), type de 
rupture.

 
EXEMPLE

La rupture se déclenche au 2ème coup donné à partir du coude (coups 
12) dans la couche à 63 cm de hauteur. Celle-ci s’est effondrée :  
CT 12 @ 63 cm SC
 

INTERPRETATION

RESULTAT
INITIATION D‘UNE 

RUPTURE 
PROBABLE ?

PROPAGATION 
DE LA RUPTURE 

PROBABLE ?

CT < 14, SP ou SC oui oui

CT < 14, RP ou PC ou B oui non

CT ≥ 14, SP ou SC non oui

CT ≥ 14, RP ou PC ou B non non

CT 31 (pas de rupture) non non

ESTIMATION DE LA STABILITE
(BONNE, ASSEZ BONNE, MAUVAISE)
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FIGURE
Filmer la colonne lors 
du test peut aider à 
localiser la rupture  
et le départ de sa 
propagation.

TEST DE COLONNE ETENDU ( EXTENDED COLUMN TEST ECT)

PROCEDURE

•	�Isoler une colonne de neige de 90 cm de large (perpendiculaire à la pente)  
et de 30 cm de côté (parallèle à la pente) avec la la pelle ou la scie pour les 
parois avant et latérales et d’une cordelette pour la paroi arrière.

•	�Poser la pelle à plat sur la colonne puis exercer les séries de coups :  
10 coups de la main à partir du poignet, 10 coups à partir du coude, et  
10 coups à partir de l’épaule.

•	Quand une rupture apparaît, enlever la partie fracturée et continuer le test 	
	 jusqu’au 30ième coup sur la colonne restante. 

•	�Observer le type de rupture. 

LA RUPTURE SE DECLENCHE : 

… en isolant la colonne		   coup 0
… pendant les coups à partir du poignet	  coup 1 –  10
… pendant les coups à partir du coude	  coup 11 – 20
… pendant les coups à partir de l’épaule	  coup 21 – 30

​TYPE DE RUPTURE 

•	�P : Propagation, la rupture initiale sous la pelle s’est propagée à travers la 
colonne immédiatement ou avec le coup suivant.

•	�N : Pas de propagation de la rupture immédiate ou avec le coup suivant.

•	X : Pas de rupture observée après les 30 coups.

NOTATION 

Dans l’ordre: ECT, type de rupture, nombre de coups jusqu’à la rupture, 
hauteur de la rupture dans la colonne (@ … cm, depuis le sol = 0 cm). 

DÉBUT 
DE 
RUPTURE 

PROPAGATION 
DE LA RUPTURE
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EXEMPLES 

•	Rupture au 5ième coup dans la couche à 36 cm de hauteur, propagation 
	 immédiate à travers la colonne : ECT P 5 @ 36 cm. 
•	Rupture au 24ième coup dans la couche à 75 cm de hauteur, propagation 		
	 au coup suivant (25ième) : ECT P 24 @ 75 cm. 
•	Rupture au 27ième coup dans la couche à 12 cm de hauteur, propagation 		
	 qu’au 30ième coup : ECT N 27 @ 12 cm. 
•	Rupture lors de l’isolement de la colonne dans la couche à 63 cm  
	 de hauteur : ECT P 0 @ 63 cm. 
•	Pas de rupture après les 30 coups : ECT X. 

INTERPRETATION

RESULTAT
INITIATION D‘UNE 

RUPTURE PROBABLE ?
PROPAGATION DE LA 

RUPTURE PROBABLE ?

ECT P ≤ 22 oui oui

ECT N ≤ 10 oui non

ECT > 22 non oui  / non

ECT N > 10 ou ECT X non non

ESTIMATION DE LA STABILITE
(BONNE, ASSEZ BONNE, MAUVAISE)

PROCEDURE

• Isoler un bloc de 2 m de long et 1.5 m de large avec la pelle ou la scie pour  
	 les parois avant et latérales et d’une cordelette pour la paroi arrière.  
• Une personne à ski monte depuis le haut sur le bloc et exerce une 
	 série de coups jusqu’à initier une rupture. 
• Observer le type de rupture.

FIGURE : Le RB est le 
test de stabilité le plus 
fiable. Deux tests de 
colonne (deux ECT par 
ex.) donnent un résultat 
de précision similaire.

TEST DU BLOC GLISSANT (RUTSCHBLOCK RB)

PROFIL DE NEIGE 

≈ LARGEUR D’UNE PELLE 
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LA RUPTURE SE DECLENCHE :

1. en isolant le bloc

2. en passant sur le bloc avec les skis

3. en faisant des flexions sur le bloc (3 ×)

4. �au 1er saut avec skis depuis le haut

5. �au 2nd ou 3ème saut avec skis depuis le haut

6. au 1er saut sans skis depuis le haut

7. pas de rupture

TYPE DE RUPTURE

•	�Rupture du bloc entier.
•	�Rupture partielle d’une zone (sous les skis par ex.).

NOTATION

Dans l’ordre : RB, degrés de surcharge, hauteur de la rupture dans la colonne 
(@ … cm, depuis le sol = 0 cm), type de rupture.

EXEMPLE

Le bloc a cassé lors du 1er saut avec les skis depuis le haut dans la couche à 
70 cm. À l’arrière du bloc, vous avez observé que tout le bloc s’est légèrement 
déplacé vers le bas : RB 4 @ 70 cm bloc entier.

INTERPRETATION

RESULTAT
INITIATION D‘UNE 

RUPTURE PROBABLE ?
PROPAGATION DE LA 

RUPTURE PROBABLE ?

RB ≤ 3, bloc entier oui oui

RB ≤ 3, partiel oui non

RB > 3, bloc entier non oui

RB > 3, partiel non non

ESTIMATION DE LA STABILITE
(BONNE, MOYENNE, MAUVAISE)
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NOTATION

Dans l’ordre : PST, longueur critique de rupture / longueur de la colonne,  
type de propagation (END, SF, ARR), profondeur de la couche fragile testée 
(@... cm).​

EXEMPLE

La couche fragile est à 95 cm de profondeur. Après coupure à la scie de 15 cm, la 
rupture se propage d’elle-même dans toute la colonne : PST 15/150 END @ 95 cm

INTERPRETATION ESTIMATION DE L‘INSTABILITE

PST RESULT
INITIATION D‘UNE 

RUPTURE PROBABLE ?

PROPAGATION DE LA 
RUPTURE 

PROBABLE ?

PST...END (propagation complète) N/A oui

PST...SF (fracture de la plaque) N/A non

PST...ARR (rupture arrêtée) N/A oui

TEST DE PROPAGATION A LA SCIE  
(PROPAGATION SAW TEST PST)

• Tester des structures instables 
	 identifiées
• Longueur critique de rupture 
	 = longueur sciée avant 
	 propagation de la rupture

COUCHE FRAGILE 
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Hauteur

Tempé- 
rature

Tempé- 
rature

Tempé- 
rature

Lieu : Date :

Coordonnee N : Altitude: Orientation : Inclinaison :

Coordonnee E: Précipitation : Vitesse / direction vent : Nébulosité :

Hauteur 
totale
Hauteur 
bas de la 
couche

Type de 
grains

Taille de 
grains Dureté Test de stabilité, Humidité, Masse volumique Hauteur

Température -20˚C -15˚C -10˚C -5˚C -0˚C

PROFIL DE NEIGE ET TESTS – EXEMPLE

Massif Beau / Pic de Neiges

814074

199163

2.470 m

89

80

Air

-6,2 -4,7 -3 -2,8

50

-11

Surf.

40

-16,5

80

30 20

-10

70

-8

65

-8

60

-8

55

-7,5

90

80

70

60

50

40

30

20

10

+/ 

+

●

3/4 - 1

1 1/2

1 1/4

2-3

MMMMM

1

1/2

2

1-2

2-3

CT6SC

1

ECTP8

1-2

3

65

55

44

42

0

non

NE

~  5 km / h W

35 °

10.01.22

2/8
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Hauteur

Tempé- 
rature

Tempé- 
rature

Tempé- 
rature

Lieu : Date :

Coordonnee N : Altitude: Orientation : Inclinaison :

Coordonnee E: Précipitation : Vitesse / direction vent : Nébulosité :

Hauteur 
totale
Hauteur 
bas de la 
couche

Type de 
grains

Taille de 
grains Dureté Test de stabilité, Humidité, Masse volumique Hauteur

Température -20˚C -15˚C -10˚C -5˚C -0˚C

PROFIL DE NEIGE ET TESTS
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LES 5 SITUATIONS AVALANCHEUSES  
TYPIQUES

Bien que chaque situation rencontrée localement soit unique, il existe des 
caractéristiques communes, telles que localisation, durée, type de déclen-
chement, regroupées en 5 situations avalancheuses typiques, décrites par 
l’European Avalanche Warning Services. En terrain avalancheux, ces 
situations types guident notre réflexion sur la nature du problème et les 
processus en jeu, ce qui permet d’anticiper le comportement à adopter.

Chaque situation avalancheuse typique a une distribution typique sur le 
terrain. Par exemple, le problème lié à la situation de neige ventée est 
souvent localisé (près des crêtes par ex.) tandis que celui lié à la situation  
de neige fraiche est la plupart du temps généralisé. 

Une autre caractéristique clé est la nature du déclenchement. Le déclenche-
ment à distance, par exemple, est typique de la situation de couche fragile 
persistante. Les départs spontanés sont très fréquents en situation de neige 
humide.

Dans de nombreux cas, notre comportement découle de la situation 
avalancheuse typique – plus que du niveau de danger, qui est le premier 
niveau d’information du BERA et donc assez général. La description suivante 
des situations avalancheuses typiques permet de se poser les bonnes 
questions en fonction de la situation et nous aiguille dans l’estimation du 
risque lors de la préparation de sortie (p. 06) et sur le terrain avant les 
passages clés (p. 07) . Comment une avalanche peut être déclenchée dans  
les conditions actuelles ? Y-a-t-il une plaque de neige ventée ? Y-a-t-il une 
couche fragile ? Une skieuse peut-elle la solliciter ? La rupture va-t-elle se 
propager et jusqu‘où ?
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1. NEIGE FRAÎCHE 

Cette situation avalancheuse typique est liée à une chute de neige en cours  
ou très récente. La quantité de neige fraîche est un facteur clé car elle 
correspond à la surcharge appliquée au manteau neigeux. L’impact de cette 
surcharge dépend de la température de la neige, du vent et des caractéris-
tiques de la surface de la neige avant la chute. La neige fraîche peut égale-
ment constituer une couche fragile de manière temporaire.

AVALANCHES ATTENDUES • Avalanches de plaque​
• Départs ponctuels en neige sèche​
• Avalanches spontanées et provoquées

OÙ ?

DISTRIBUTION SPATIALE Généralisée ; toutes orientations

COUCHE FRAGILE Souvent entre la neige fraîche et l’ancienne 
couche de surface. Parfois,  
au sein des couches de neige fraîche.

COMMENT ?

DECLENCHEMENT • �Avalanches de plaque : surcharge due à 
une chute de neige sur une couche fragile​

• Départs ponctuels de neige sèche : 
surcharge sur la neige fraîche qui manque 
de cohésion entre ses grains.

QUAND ?

DUREE Pendant la chute de neige et 1-2 jours après.

QUOI FAIRE ?

IDENTIFICATION Présence généralisée de neige fraîche. 
Prendre en compte sa quantité et l‘activité 
avalancheuse récente.

RECOMMANDATIONS • �Avalanches de plaque : si la couche fragile 
est de la neige fraîche, attendre que 
celle-ci se stabilise (frittage).

• Départs ponctuels de neige sèche : le 
danger de chute est plus important que le 
danger d’ensevelissement.

QUESTIONS A SE POSER Quantité critique remplie : ancienne couche 
de surface, transport, température ? 
Possibilité de réactiver une couche fragile 
persistante ?

SITUATIONS ASSOCIEES : 
• Sous-couche fragile persistante : la surcharge de neige fraîche peut réactiver 		
	 d’anciennes couches fragiles.
• Neige ventée : le vent aggrave l’impact de la surcharge de neige fraîche,  
	 peut former des plaques épaisses pouvant provoquer des départs plus tôt.
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2. NEIGE VENTEE

Cette situation avalancheuse typique est liée au transport de neige par le vent. 
Elle apparait pendant des tempêtes ou des périodes sèches avec des vents 
forts pouvant mobiliser la neige déjà au sol. Les couches de neige ventée 
créent une surcharge sur le manteau neigeux mais peuvent aussi former une 
couche fragile.

AVALANCHES ATTENDUES • Avalanches de plaque
• �Avalanches spontanées et provoquées

OÙ ?
DISTRIBUTION SPATIALE Très variable, typiquement dans les versants 

sous le vent dans les concavités (ravines, 
cuvettes...) et à proximité des ruptures de 
pente (crêtes…). Plus prononcée au dessus de 
la limite de la forêt.

COUCHE FRAGILE Souvent entre la couche de neige ventée et 
l’ancienne couche de surface. Parfois, au sein 
des couches de neige du fait des variations 
d’intensité du vent.

COMMENT ?
DECLENCHEMENT La couche de neige ventée constitue une 

surcharge pour la couche fragile et aussi une 
couche propice à la propagation de la rupture.​

QUAND ?
DUREE Pendant l’épisode de vent jusqu’à quelques 

jours après en fonction de la température 
de la neige et du frittage. ​
La formation de couches de neige ventée 
peut être rapide. 

QUOI FAIRE ?
IDENTIFICATION Signes de transport de neige par le vent : 

dunes, rides, trainées si recouvertes par de 
nouvelles couches. Signes parfois visibles 
longtemps mais problématiques seulement 
si la couche fragile est encore active. 
Indices : activité avalancheuse récente, 
fissures sous les skis

RECOMMANDATIONS Eviter les zones de neige ventée en terrain 
raide (>30°).

QUESTIONS A SE POSER Localisation des accumulations ? 
Contournable (visibilité) ? Couche de 
surface défavorable avant l’épisode de  
vent ? Possibilité de réactiver une  
couche fragile persistante ?

SITUATIONS ASSOCIEES : 
• Sous-couche fragile persistante : la surcharge liée à la neige ventée peut réactiver  
	 une couche fragile ancienne
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3. SOUS-COUCHE FRAGILE PERSISTANTE

Cette situation avalancheuse typique est liée à la présence d’une ou plusieurs 
couches fragiles persistantes dans le manteau neigeux. Celles-ci sont générale-
ment constituées des faces planes, des gobelets ou de givre de surface enfoui.

AVALANCHES ATTENDUES • Avalanches de plaque 
• �Avalanches provoquées ; départs 

spontanés seulement en combinaison  
avec neige fraîche ou neige ventée

IDEM ?
DISTRIBUTION SPATIALE Isolée à généralisée. Peut se trouver en 

toutes orientations, mais le plus souvent 
dans les zones ombragées, à l’abri du vent 
ou d’épaisseurs faibles. 

COUCHE FRAGILE Au sein du manteau neigeux, souvent en 
profondeur.

COMMENT ?
DECLENCHEMENT Déclenchement quand la surcharge excède 

la résistance mécanique de la couche 
fragile. Déclenchement plus difficile des 
couches profondes. Déclenchement à 
distance caractéristique.​
Propagation de la rupture souvent efficace 
pouvant couvrir de grandes distances. 

QUAND ?
DUREE Plusieurs semaines ou mois, parfois toute la 

saison. L’humidification en profondeur peut 
réactiver une couche fragile persistante.

QUOI FAIRE ?
IDENTIFICATION Difficile à détecter. Les signes d’instabilités, 

tels que les whoumpfs, sont caractéris-
tiques mais pas toujours présents.​
Tests de stabilité, historique du manteau 
neigeux et détails du bulletin particulière-
ment importants. 

RECOMMANDATIONS Eviter les grandes pentes aux consé-
quences sévères et prendre une marge de 
sécurité. (Première situation des décès par 
avalanche.)
Être particulièrement attentif aux zones de 
transitions de terrain et de manteau 
neigeux peu épais.

QUESTIONS A SE POSER Distribution et profondeur de la couche 
fragile ? 

SITUATIONS ASSOCIEES : 
Possible en deuxième situation avalancheuse typique avec neige fraîche ou neige ventée 
(voir pages précédentes)
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4. NEIGE HUMIDE

Cette situation avalancheuse est liée à la présence d’eau liquide, de fonte ou de 
pluie, dans le manteau neigeux. En s’infiltrant, l’eau liquide déstabilise les zones 
d’interfaces entre couches de neige de dureté ou taille de grains différentes et 
réduit la résistance mécanique des couches fragiles existantes.

AVALANCHES ATTENDUES • Avalanches de neige humide (cassure linéaire)
• �Départs ponctuels neige humide
• Principalement départs spontanés

OÙ ?
DISTRIBUTION SPATIALE Dans des orientations et altitudes privilégiées, si 

humidification par rayonnement solaire.​
Toutes orientations, si humidification par pluie.

COUCHE FRAGILE Dépend du degré et de la profondeur d’humidification 
dans le manteau neigeux.

COMMENT ?
DECLENCHEMENT • �Avalanches de neige humide : déclenchement d’une 

couche fragile existante ou créée aux interfaces par 
infiltration d’eau liquide. En cas de pluie : surcharge 
due à l’apport d’eau liquide.

• �Départs ponctuels en neige humide : perte de 
cohésion entre grains.

QUAND ?
DUREE Perte de stabilité en qq heures voir immédiat si 

réchauffement rapide ou pluie. Qq jours si couche 
fragile enfouie en profondeur.​
La 1ère humidification (0°C) des couches fragiles est 
particulièrement critique.​
Plus probable à certaines heures (typiquement fin de 
matinée – après-midi), si la cause est un réchauffement.

QUOI FAIRE ?
IDENTIFICATION Précurseurs : début de pluie, signes de fonte en 

surface (boulettes, «escargots»), petites avalanches 
de neige humide.​
Souvent, nombreux départs spontanés.​
L’enfoncement du pied en profondeur est signe d’une 
humidification avancée.

RECOMMANDATIONS Conditions favorables : regel nocturne, formation 
d’une croûte qui porte le skieur.​
Horaires particulièrement importants. 

QUESTIONS A SE POSER 1ère humidification ? Profondeur d’humidification ? 
Sortie / horaire adapté aux conditions de réchauffe-
ment ? Zones de dépôts potentielles ?
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5. AVALANCHES DE GLISSEMENT 

Cette situation avalancheuse correspond à un manteau neigeux qui glisse 
intégralement sur le sol, souvent sur des surfaces lisses telles que pentes 
herbeuses ou dalles rocheuses. Les manteaux neigeux épais et plutôt 
homogènes sont propices. Ils peuvent être «froids» (<0°C) ou «chauds» (0°C). 
Prévoir le départ d’une avalanche de glissement est très difficile, même si elle 
s’annonce souvent par l’apparition de fissures de reptation.

AVALANCHES ATTENDUES • Avalanches de glissement ( = toujours une 
avalanche de fond)

• Exclusivement départs spontanés

IDEM ?
DISTRIBUTION SPATIALE Généralement zones de sols lisses, toutes 

orientations possibles mais plus fréquent 
en sud.

PLAN DE GLISSEMENT Interface entre le sol et le manteau neigeux.

COMMENT ?
DECLENCHEMENT �Par perte de friction à l’interface  

sol/neige.

QUAND ?
DUREE Plusieurs jours à qq mois, parfois toute la 

saison. ​
Départs possibles à tout moment, plutôt en 
seconde partie de journée si manteau 
neigeux « chaud » au printemps. 

QUOI FAIRE ?
IDENTIFICATION Souvent présence de fissures de reptation, 

mais départs sans fissures préexistantes 
aussi possible.​
Départ souvent dans les 2 premiers jours 
après l’apparition des fissures.

RECOMMANDATIONS Éviter les zones en bas des fissures.

À SE POSER Présence de fissures de glissement ? 
Quand se sont-elles formées ? Contourne-
ment possible ?

SITUATIONS ASSOCIEES : 
• Neige humide : coexistence des deux problématiques possible suite d’un réchauffement 	
	 diurne, typiquement en printemps
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SECOURS EN MONTAGNE ET NUMEROS D’URGENCE

FRANCE : 112 (APPEL D’URGENCE), 

15 (SAMU) 

PGHM Chamonix: 04 50 53 16 89​

PGHM Briançon: 04 92 22 22 22

AUTRICHE : 140 (SECOURS EN 

MONTAGNE) 

App « Notfall Tirol »  

(transfert donnée GPS)

ITALIE : 118 (APPEL D’URGENCE) 

Tirol Sud et Trentino: 112

ALLEMAGNE : 112 (APPEL 

D’URGENCE)

App « Alpenverein Aktiv »  

(transfert donnée GPS)

SUISSE : 1414 (REGA),

En Valais: 144,​

App « REGA »​

Carte SIM non suisse et appel proche 

frontière :​

+41 333 333 333

App « UEPAA » (transfert donnée GPS) 

partout en Europe

SLOVAQUIE : 112

NORVEGE : 113, appel mobile : 911,  

garde côte : 120

SUEDE : 112

ICELANDE : 112

ESPAGNE : 112 ou 061

ANGLETERRE : 999 ou 112

USA / CANADA: 911

NOUVELLE ZELANDE : 111

PREMIERS SECOURS ET APPEL D’URGENCE

L’avalanche s’arrête (noter l’heure) 

Vérifier la zone et évaluer le danger en cours 

Recherche des victimes, donner l’alerte 

Voies respiratoires libres ? Noter la durée 
d’enfouissement. Prendre 1 min. pour faire bilan vital. 

Ne respire pas

Donner 5 insu­ations 

Réanimation cardiopulmonaire (RCP) 30:2 

Continuer la RCP jusqu'à ce que la victime 
respire ou prise en charge par les secours.

Si pas d'intervention des secours : suivre instructions du service d'urgence par téléphone.
Si pas de communication avec service d'urgence : en fonction de vos ressources et propre 

sécurité, il se peut que vous deviez décider d'arrêter la RCP.

Respire + 
Conscient 

Bilan lésionnel. Traiter 
tous traumatismes urgents 

(saignement par ex.) 

Bilan lésionnel. Traiter tous
traumatismes urgents 
(saignement par ex.) 

PLS, 
isoler du froid, 

surveiller 

Isoler du froid, 
surveiller 

Respire + 
Inconscient 
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EN CAS D’ACCIDENT D’AVALANCHE

�VERIFIER LA ZONE ET APPELER LES SECOURS 
- Evaluer le danger en cours 
- Passer l’alerte (sauf si victime partiellement enfouie)

�TROUVER ET DEGAGER LES VICTIMES 
- Recherche visuelle rapide et recherche DVA 
- Si besoin, déplacer la victime

�​EFFECTUER LES GESTES DE PREMIERS SECOURS 
Réaliser bilan, premiers gestes et surveillance jusqu’à l’arrive des secours

�APPELER LES SECOURS (SI ENCORE NECESSAIRE) 
- Suivre les instructions des secours 
- Si besoin, envoyer une personne pour trouver réseau téléphone  
	 et donner l’alerte

�PRETER ATTENTION AU GROUPE 
- Rester avec le groupe après l’évacuation des victimes 
- Être à l’écoute

�NOTER LA CHAÎNE DES ÉVÉNEMENTS 
Prendre des notes, prendre des photo/esquisser la scène

�CONSULTER UN PROFESSIONNEL DE LA GESTION DE CRISE

NUMEROS PERSONNELS A CONTACTER EN CAS D’URGENCE
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LES TYPES DES AVALANCHES

Exemples de 4 types d’avalanche souvent observés avec les critères 
suivants : position du plan de glissement, présence de l’eau liquide en 
zone de départ et déclencheur typique. Les critères soulignés se 
rapportent à l’image à gauche.

DÉPARTS PONCTUELS 
 
= Avalanche de surface
= Neige sèche ou neige humide
= Départ spontané ou déclenchement provoqué

AVALANCHE DE PLAQUE 
 
= Avalanche de surface
= Neige sèche (dans la couche fragile)
= Départ spontané ou déclenchement provoqué

AVALANCHE DE GLISSEMENT 
 
= Avalanche de fond
= Neige humide (au plan de glissement); 

type « froid » ou type « chaud »
= Départ spontané

AVALANCHE DE 
NEIGE HUMIDE 
 
= Avalanche de surface ou de fond
= Neige humide (dans la couche fragile)
= Départ spontané
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DÉPARTS SPONTANÉS ET  
DÉCLENCHEMENTS PROVOQUÉS

Les observations typiques des avalanches organisées par type de 
départ (spontanément ou suite d’un déclenchement, incl. PIDA). 

IMPRESSION :
Tous droits réservés © Benjamin Reuter, Chris Semmel 

REFERENCES :
EAWS, 2017: «Glossar» www.avalanches.org ​

SLF, 2018: «Avalanche Bulletin Interpretation Guide» www.slf.ch ​

SLF, 2016: “Caution Avalanches!”​

Schweizer et al., 2016: “Avalanche Release 101”, ISSW Breckenridge 2016.​

Reuter and Semmel, 2018: “Backcountry risk assessment (...)”, ISSW Innsbruck 2018. ​

Techel et al, 2016: «Extended Column Test (…)», ISSW Breckenridge 2016.

Ce livret est en ligne !

DÉPARTS SPONTANÉS

• Neige sèche

- Départs ponctuels*

- Départs linéaires 

= avalanche de plaque

• Neige humide

- Départs ponctuels*

- Départs linéaires

• Avalanches de neige humide

• Avalanches de glissement*

DÉCLENCHEMENTS PROVOQUÉS

• Neige sèche

- Départs ponctuels*

- Départs linéaires  
= avalanche de plaque

• Neige humide

- Départs ponctuels*

LES SIGNES D’INSTABILITÉ

Trois types d’observation indiquent clairement une mauvaise stabilité du 
manteau neigeux : les avalanches récentes (sauf catégories marquées d’un 
astérisque dans le tableau au-dessus), les « woums » et les fissures  
devant les skis.
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CARACTERISTIQUES
NIVEAUX DE 
DANGER

PROBABILITE DE DECLENCHE-
MENT, ENDROITS DANGEREUX, 
TAILLE DE L’AVALANCHE

DISTRIBUTION DE L’INSTABI-
LITE DU MANTEAU NEIGEUX

Nombreuses avalanches sponta-
nées de taille très grande à excep-
tionnelle attendues. Elles peuvent 
atteindre les fonds de vallées.

Instabilité généralisée.

Déclenchements probables dans 
la plupart des pentes raides.​
Nombreux départs spontanés 
probables jusque grande taille, 
parfois très grande. 
Woums et fissures sous les skis 
fréquents.​
Déclenchements à distance 
caractéristiques.

Instable dans la plupart des 
pentes raides.

Déclenchements possibles dans 
de nombreuses pentes raides 
surtout celles indiquées dans le 
bulletin.​
Quelques départs spontanés 
possibles jusque grande taille, 
cas isolés très grande.​
Woums et fissures sous les skis 
caractéristiques.​
Déclenchements à distance 
possibles.

Instable dans de nom-
breuses pentes raides.

Déclenchements possibles dans 
quelques pentes raides indiquées 
dans le bulletin surtout par forte 
surcharge. 
Départs spontanés peu pro-
bables. 
Signes d’instabilité peu fré-
quents.

Instable dans quelques 
pentes raides.

Déclenchements peu fréquents 
seulement de manière isolée 
surtout en terrain extrêmes et 
par forte surcharge.​
Avalanches peu probables.​
Signes d’instabilité rares.

Stable dans la plupart des 
pentes.​
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Figures a – c : Distributions observées de l’instabilité du manteau 
neigeux en pentes raides (Schweizer et al. 2003)
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